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Vandrimare – Rue des Gournets
Opération préventive de diagnostic (2012)
Gilles Deshayes
NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Département de l’Eure
1 L’ancienne commune de Gournets, paroisse mentionnée dès le XIIe s.,  fut rattachée à
Vandrimare en 1846. Cette localité rurale se situe sur le rebord de plateau, cernée par
deux petits vallons et des coteaux boisés. La parcelle diagnostiquée se trouve en plein
cœur de l’habitat actuel, au nord de l’emplacement présumé de l’ancienne église Saint-
Denis-et-Saint-Eloi, et immédiatement à l’est d’un logis manorial construit vers 1600.
2 Le  diagnostic  a  localisé  du  matériel  et  des  vestiges  d’occupations  s’échelonnant  du
Paléolithique moyen à nos jours. Le substrat, contrasté, est marqué par une vaste zone
limono-argileuse propice à l’exploitation du sédiment naturel, posée sur des argiles à
silex, mais ceinturée par des limons bruns caillouteux hostiles à toute exploitation du
terrain.
3 Deux éclats retouchés autorisent l’hypothèse d’une fréquentation du site au cours du
Paléolithique moyen. Deux tranchets, un tesson de céramique et quelques éclats bruts
pourraient localiser des traces d’occupation du site au cours du Néolithique moyen.
4 Une  concentration  de  structures  fossoyées  du  Haut-Empire,  plus  « chargées »  en
tessons  de  céramique  qu’en  terres  cuites  architecturales  se  distingue  au  sud  de  la
parcelle, également occupé par la partie nord d’un habitat rural du second Moyen Âge,
documenté par quelques structures fossoyées et rejets charbonneux, de la céramique
(notamment des XIIe-XIIIe s.) et les restes d’un contre-cœur de cheminée en tuileau.
5 Plusieurs  grandes  fosses  d’extraction  de  limon,  au  centre  et  à  l’est  de  la  parcelle,
témoignent d’une fréquentation répétée liée à la qualité de son substrat (XIIe-XIIIe,  XVe-
XVIe et XVIIIe-XIXe s.).
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6 La  documentation  historique  et  archéologique  permet  d’identifier,  au  nord  de  la
parcelle, la partie orientale du siège du fief de Charlemont dont le premier détenteur
était Jean-Maximilien de Limoges, président de la chambre des Requêtes du Parlement
de Rouen (à partir de 1596). Celui-ci fut peut-être le bâtisseur et premier locataire du
logis manorial encore en élévation dans la parcelle voisine. Le plan cadastral de 1835
localise  un  vraisemblable  mur  d’enceinte  doté  d’une  tourelle  côté  sud-ouest,  un
colombier, le logis manorial (hors emprise), une maison située et plusieurs bâtiments
dans l’emprise de la parcelle prescrite. Les matériaux de construction et le mobilier
céramique confirment l’existence de constructions et  leurs occupations au cours de
l’époque moderne et de l’époque contemporaine.
 
Fig. 1 – Éclat retouché du Paléolithique moyen
Dessin : C. Renard (Made).
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